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Souhaits 
m pour 
un pessimiste 

( S U I T E D E L A P R E M I È R E P A G E ) 

N o u s r â p o n d i n c i à Le Grincheux : 
« Mon ami. il faut voua soigner. Voua 

laite» In maladie d u jour . le | « u i -
• assis a igu, mai» avec complication, de 
«iéfaïUsitvr. C'est grave Le» e t i c i» du 
• n i en quest ion, aonl juatemrnt de voui 
• • l e v e r voa moyen» d'action, de vou» 
empêcher de voir bien clair et de mettre 
votre moral à plat en un rien de tempa. 

' P e r m e t t e z - n o u s de voua souhaiter une 
prompte guérison. ainsi qu'à toute» l-« 
victimea de cette épidémie nationale. 

> Noua aouhailon» que voua réagis-
niez coorsgeusernetrt contre une ten-
traace qui ne peut rien redreaaer. rien 
construire, rien empêcher non plui , el 
a w nous laisse désarmés devant le» 
événement». Nous vous accordons que 
notre époque de tranaition semble 
évoluer dans le déséquil ibre et le déso i -
ttre. Et vo ire tableau de la situation 
présente , «usai poussé au sombre que 
vous l 'avez voulu. re»te dans tes parties 
noire» rigoureusement exact . S e u l e 
ment , il eat incomplet . .Si l'horizon Iran 

r vous parait entièrement bouché par 
gros nuages , c'est tout s implement 

r v o u s n'avez pas tourné votre lunette 
bon côté . .Soyez s i suré que pour un 

observateur averti et . naturellement. 
Sincère, il y a de nombreuse» échappée» 
lumineuses dans notre ciel 

> A u heu de vous complaire dan» une 
vis ion désolante , resiardez autour d e 
voua l'immenae travail qui se iar» dana 
'les esprits et dan» les cœur». C'est l.'en-
tantement d'un monde nouveau , d'un 
• sonde qui sera ce que nous le terOn». 
Car la solution de tous les grands pro
blèmes actuels n'est ni dans l'Etat, ni 
d a n s le* choses , mais e n nous Aujour
d'hui, pour vaincre l->us les malaises , on 
ne cherche que drs solution» d'argent, 
d e retraites, de pensions, de salaires. 
S a n s doute, il faut cria , mais .1 ne laut 

•paa que cela . Il e i t indispensable o u e 
les forces spirituelle» entrent en | eu 
pour rappeler à tous que rien ne sup
p lée aux berceaux, au travail, à l'effort. 
a l'ordre, à l'idéal. 

» Nous souhaitons que vous ne ca lom
niiez plu* v o , r e temps. Il a ses défauts , 
certes, mais à cô té de ce la , d e quel les 
initiatives généreuses n est-il pas capa
ble > 

> Autour de vous , une j e u n e n e M 
lève , ardente, consciente de son devoir 
et de son droit, animée d'une foi con
quérante. Elle a les y e u x fixés sur le 
Vat ican d'où un grand pape d o n n e les 
cons ignes d'action et de c h a n t é . 

> Le gerte de la main tendue , cette 
jeunesse a le droit de le faire sans qu'on 
puisse suspecter set intentions. Car. 
ferme sur les principes, el le est compa
tissante aux individu», surtout aux indif
férents e t aux égarés . 

» Oui , il y a de sérieuses raisom d'es
pérer et de croire en un avenir meilleur. 
N O M avons pour cela la promesse de 
Celui dont la doctrine a conquis le 
m o n d e par la charité. Donc , conf iance 
e t espoir I Et pour résumer les v œ u x 
q u e l e patriotisme nous c o m m a n d e , sou
haitons q u e pendant l 'année 1 9 3 8 . la 
France dev ienne plus ca lme , plus unie 
p i s » laborieuse et plus forte. 

L . D . 

D'une Chambre à l'autre 

En Espagne 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

L'encerclement de Tcruel.-
(Détails retrospecbts) 

nuvtnt-Jean-de-Luz. SI décembre — 
Votra las nouvel les que noua avions re 
fusa précédemment aux l'inveatlaaement 
d e la ville • 

Jeudi, à l a tombée de l a nuit . l'artil-
tara» n a t i o n a l i t é bomtmmalt cette poai-
MmV les» t a n a a qui domineront La Mue-
a s tMoruUvernent seront maîtresses de 

.Tsrt iet . Par conséquent, al las g o u v e m e -
sfMBtaux doivent s e retirer de La ICue-
-ga, lia devront abandonner leurs l ignes 
gertouT et * l'Intérieur dé Téruel 

L e ceractérutique de la batail le e c -
eat l a prépondérance de l'emploi 

fartUlerle. Les gouvernementaux or -
la résistance sur les monta de 

, afin d empêcher l'encercla
i t . C'est dana se secteur d e Concud-

Blaa que l'avance eat la 
protonde e t l'on note un néchi-.ae-

d e l a rés istance gouvernementale 
• k a» Metour. 

••je» opérât tons pour la reprise de T é -
Ifege. t a n t d i i l g l a s par le général Aran-

éVv qui c o m m a n d e peraonnealenient trots 
»ei visions 

l i é général DavUa ayant sous ta* or -
ssfjsjt sans division de l'armée régulière 

e t de s brigades itasiennea. s'est Installé 
• o r Me hauteur» avoUlnanles . pendant 

' que d'autres eflactila partis de Cel le ar-
gssajant dana la plaine Jusou a un k u o -
jgsaasTS* environ de la gare qui est située 
ssS*» d e a» ville. 

U • éoéra l Jurande dispose de 900 bat-
•sTses d'artUerle et d une aviat ion très 
«•onl iante , c e qui lui a donne la m e l -
«Tase de l a l r depuis rneroredl dernier. 

\ I/aate ajauoha da l'adversaire accuse 
gsMsiae démossJlasttiai : s e s poai-

aent bat tues contanueUecaent par 
rgetl l lerie . 

reconnu peu* l'adversaire 
SI décembre. — Le c o m -

offtuel du ministre de 1» D é -
M t s a u M o t que 
fsntisanl a é t é 

A l d r » BjbSU^ard. 
avers su un» vive 

* «es a* 

AU SÉNAT 
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE) 
M. Chassai dit que le gouvernement a 

a u poussa a proposer le réouverture pour 
des coneldérauona d'intérêt nation»: 

Chapsai continue a défe idre la 
thèse gouvernementale. 

( hautemps prend a son tour la dé
fense de la proposition du gouvernement. 
Il montre combien la réouverture aérait 
utile et pour le tourisme et pour la pro
pagande internationale 

. . . e t ta thèae remporte 

Le projet mis aux vols eat rejet, par 
S34 v o s contre 73. sur 3*7 votants en 
•crutin puante. 

La séance eat suspendue a 20 h. 4*. 
Ls eéane* est reprisa é M h 
Le Sénat aborde la diaeuaalon d'un 

protêt de loi adopté par la Chambre 
tendant a autoriser la perception dea 
droit», produite et revenue applicable» 
au budget de l'Algérie pour l'exercice de 
Isa* Os projet »»t adopté a 1 unanimité 

Le Menât reprend en troisième lecture 
la discussion du projet d*- loi aur lea 
lovera M. Bolvln-Cbampaaux' développe 
eon rapport. A l'article 1er la Comm.a-

i accepte la rédaction de la Chambre 
ce qui concerne la majoration (arti

cle 7i la Commission svalt voté 330 ".. 
Chambre s accepté 180 T.. la Com

mission proposa 300 %. maia elle accepte 
4 titre tranaactlonnel de réduire de 10 % 
Isa majorations ultérieure» . 

A propos des baux cummrrclaux et 
industriels. M Vincent Aur lot déclare 
que la régime renouvelé dea aurala n'a 
pas non plus son edhéeion L» Chambre 
voulait une aolutlon définitive t a texte 
n'a pu être adopté. On est revenu néces
sairement aux aurai». Le garde des Sceaux 
fera effort pour faire accepter dans son 
principe, la rédaction du sénat . L'arti
cle unique eat adopté 

Le Sénat vote enaulte le projet de ré
partition des aubvantlona en faveur dea 
départements, ainsi que la proposition 
majorant lea crédita altérents aux dépen
ses administratives de la Chambre. 

On en vient enaulte au projet complé
tant la loi da décembre 1336 sur la con
ciliation e t l'arbitrage et prorogeant lea 
décrets pria en application de la dite loi 

Sur las décrets sur Is conciliation et 
l'arbitraire, le texte est adopté. 

La Sénat aborde ensuite la discussion 
du budget en deuxième lecture. 

(La séance cont inue) . 

A LA CHAMBRE 
Paru. 31 décembre. — Lt Chambre 

a abordé. Jeudi, en séance de nuit , en 
deuxième lecture, la discussion du bud
get. Elle a notamment diajolnt le relève
ment de la U i aur >a lampes d; TJ3J*. 

Le budget de la Chambre 

de» député» 

M. Louis Maria 
•saBSBft* des expl icat ions 

Lorsqu'on s n arrive a u budget dea 
dépenses. M. Lm.ls Marin Intervient pour 
dire son étonnement que Is budget de 
la Chambre dea députés, an deuxième 
lecture, sa aoit augmenté d'un mill ion 

demi, atteignant wl mllllona. Ls 
Chambre ne sa t sue pas mettre fin a 
des dépenses somptualree ? 

Hsrthe. questeur, lui répond que lea 
l o u aoetsles ont oceaalonné de nouvelles 
et lourdes dépenaes et pin» 11 y s dé» 

ncea de nuit qui coûtent cher. mal* 
_ _i'y a pas eu de dépenses aomptualrcs 
Quant a l'Indemnité parlementaire, elle 
devra être relevée pour que la dignité 
dss représentant» de l s nation sol*, sau
vegardée (applaudis* ment» ). 

M. I oui» Marin Insiste pour avoir des 
explications plus détalUéea aur lea dé
penses- Pour l'augmentation de l'Indem
nité parlementaire, demanderes-voua l'In
terdiction dss cumuls, le vote personnel, 
la réduction du nombre des députés. 

M. Hsrthe. — Ce débat pénible ne^peut 
résoudre la question 

M. IlerTtot . — Je déclare tncorfc ma 
solidarité avec le bureau Js crois/ qu'il j 
ns faut pas critiquer le* dépensée d'âme 
naeement taltra dana cette maison qui 
n'avait paa été prévue pour un [Parle 
ment (applsudlasamtnts) 

Les crédite des budgets dss Pt 
de la Justice, des Affaires i 
s on t adoptée tsla que la Commission lea 
proposa. 

Apres avoir adopté les budgets dea 
divers ministères dont certains modifiés, 
la séance fut suspendus a 3 h. 11. pour 
permettre a l s Commission des Finances 
de déterminer lea conditions d'équilibre 
du budget ainsi sdopté. Ls séance fut 
reprise A 3 h. 4û 

L'équilibre d u budget, voté 
lecture par U Chambre ' 
Dépenses 
steretles 

tes définitifs ds l s Chambra dss députés 
pour l'exercice 1M*. 

Le premier projst de résolution est 
adopté. 

M. Lsuls Marin présente des observa
tion» sur le second. 

M. Marthe donne dss renseignements 
•ur la fonctionnement de la Caisse des 
pensions dea anciens députés et de leur» 
veuves 

Le projet de résolution pour le budget 
de la enumbre est adopté par 410 voix 
contre 64 

La séance eat suspendus a 0 h. 15. B i s 
reprend peu après pour la discussion du 
projet sur les loyers, retour du sénat . 

Le gouvernement demande la dlscu» 
aion Immédiate du projet de loi aur net 
loyers dé locaux d'habitation, retour du 
Bénat. 

M. Guerret. rapporteur, fait connaître 
que le bénat a accepté l'article 1er. Ls 
rapporteur demande s l s Chambre d'ac
cepter, S titre de conceaalon. lea texu.» 
ou Sénat pour lea articles 3 e t 3, c'est-à-
uire le» paliers annuel». A l'article 7. le 
alfférend qui sépare la Chambre du s é n a t 
eat plus Important. Ls majoration an 
nuelle de dix pour cent eat acceptée par 
le Sénat. Mais le Sénat propose 300 pour 
cent en ce qui concerne la majoration 
par rapport au loyer de 1914. alors que la 
Chambre a'en tient a la majoration de 
180 pour cent. 

D'autre part, le Sénat considère défini
tive la forclusion des locataires qui ont 
accepté de» prix supérieurs au prix légal, 
lundis que la Commission, à l'article 7. 
stipule qu'a partir du 1er Janvier 1838. ce 
sont lea prix légaux qui aeront applica
b l e . 

Sur les article» 7 et 9. lea dlfférenda 
eubalatent entre la Chambre et le Sénat, 
notamment pour les réparations. Le rap
porteur demande à la Chambre de re 
prendre eon texte pour cea deux articles 
et de faire une nouvelle concession e n 
adoptant ls texte du Sénst pour l'article 
1 o ter ( démolition pour reconstructions 
d immeubles). 

Toutes lee propositions de l s Commis
sion sont adoptées; l'ensemble du projet 
de loi est adopté à mains levées. 

Séance suspendue ds 0 h. 45 Jusqu'à 
8 h. 30. 

On pense que l s navette entre le P s 
lais-Bourbon et le Luxembourg ss pour. 
suivra aujourd'hui toute la Journée et 
même une partis ds la nuit . 

APRÈS U GRÈVE DES SERVICES PUBLICS 

Le conflit entre le Conseil général 
de la Seine 

et le Conseil municipal de Paris 
» — 

Une session extraordinaire le réglera... 
Sinon, M. Chantemps servira de médiateur 

Les étrennes 
des Ailes françaises 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 
Enfin, l 'aviateur Fouquet s'est envolé 

d Toulouse A 6 h. U samedi mat in 
pour battre l e record e n l igne droite 
sur monoplace de 4 l i tres de cyl indrée 

L'aviateur Clément , parti de Cambrât 
a a t te int Biarritz, ba t tant le record pour 
avions multrplace*. de 4 l i tres de cy l in
drée. 

L'attribution des primes 
Après ce t te dernière Journée pour 

l'obtention des prunes accordées par le 
ministère, s e ciaaeent : J a p y qui r e m 
porte 2SQ.0O0 fr. d e prunes ; Henry B o 
n s . 225 000 f r i ; Be l lon . 17S.000 il. ; M a u 
rice Arnoux. 100.000 (r. 

LA CRISE ÉGYPTIENNE 

i deuxième 
l'établit ainsi : 

M.M1.xiMi.i;t fr. 
54.SM.S7S.B97 fr. 

Excellent des dépense» 42è.M2.477 fr. 
L'ensemble é a projet de kaeget ml» 

aux vers par scrutin fnt voté par «27 
voix contre fS. 

Le nouveau plafond 

de» otturanee» êociale* 

Ls Chambra discute ensuite t" projet 
de loi tendant S fixer unlformème t a 
30000 francs l s chiffre l imite d u ralalre 
au-dessous duquel lea salarié» du com
merce et de l'industrie sont ogllgstolre-
ment aaaujettls aux Assurances «octales 

Les srtloles s t l'ensemble e u projet 
sont adoptée aana débat. 

L'article S de cette 1 I stipule i Les 
dispositions indiquées entreront e n vi
gueur le 1er Janvier 1938. Toutefois. 
pour las travailleurs non assujettis s u 
moment de l s promulgation ds la pré-
ssnte loi qui bénéficiaient déjà d'un ré
gime d'assurances leur garantissant des 
prestations de vieillesse s t Invalidité s u 
moins égalas S eellea dont bénéficient 
les assurés socisux. l'immatriculation et 
ls point de départ de la période transi
toire sont reportés s u 1er Janvier 1938. 

Pour le» loyer» tTimmouble» 

à utage commercial ou industriel 

La proposition ds lot de al. Lsbret et 
ds plusieurs ds s s s collègues relative aux 
lovera d Immeubles ou de locaux à uaa-

comraercial s t industrie* qui a pour 
but d'éviter les expulalona. en mainte
nant ls statu quo. fut ensuite sdopté. 

Le projet'de loi »mr le» loyer» 
Enfin, ls Chsmbre reprit en troisième 

lecture ls projet de loi »ur les loyers. 
Apres evolr sdopté les six premiers 

articles, la Chambre entend ai. Fauehon 
proposer un amendement S r«r*'cle 7 
que U Commission s ainsi établi : La 
majoration set fixée à 180 % du lsr Jsn-
vler IBM au l sr Juillet 1B3». s t 4 partir 

cette date, de 10 % en sus chaque 
sautés. 

L'amendement Peuehon propt - -J0 Te 
p a t » Isa tassas è usage d-hsbitstion. 
t M % pour las locaux à usage profas-

Aprss discussion, est a m e n d e r o n t est 
repoussé par MO voix contre MO. 

Les articles T t I I loptes. l'ensem
ble fut voté à mains levées. 

Ls séance fut levée a t h. 4» 

Lm témnta da nuit 
La s San s» est eaveete ft St h. 15, sous 

la asasséiuin de U. Mottard B s m o t . 
L'ordre du Jour appelle 

Le«0UAFD» 
ne desarme pas 

devant le roi 
FAR0UK 

On soit q u e jeudi, malgré u n e inter
vention du prt/et de la Seine, te Conseil 
général a décidé d'accorder aux person
nels de» tervice» publ ies de la ville et du 
département l'augmentation qu'ils réxla-
ment. en tupoliment de cette delà ac
cordée conformément aux instructions 
de l'Etat 

Ce vote t'oppose à un vote précédent 
du Conietl municipal de Pari». 

D'où conflit entre le» deux assemblée* 
Oui sera aplani, vraisemblablcmeni, ain
si qu'on le lira ci-après 

Parle. 31 décembre. — La présidence 
du Conseil communique : M. PauUot. 
président d u Conseil munic ipal de Parts 
et M Victor Constant, président o u 
Ccnseu général de la Seine , accompa
gnés de M. VHley, préfet de la Se ine , 
sont venus entretenir M. Camille Chau-
tenxps du conflit qui s'est é levé entre 
les deux assemblées au sujet de l ' indem
nité ïupptérnentalre al louée a u x fonc
tionnaires munic ipaux e t départemen
taux. Us o n t tenu à souligner qu'ils ee 
rendaient auprès d u prés ident du C o n 
seil e n raison des déclarat ions dans les 

quelles celui-ci a tt l irmé son respect de 
la liberté des corps élus. Us lui o n t de
m a n d é s il accepterait , le cas échéant , 
de donner sa médiat ion pour établir 
!'accord entre les deu~ assemblées. Le 
président du Conseil s accepté 

n a donc é té convenu que MM. P a u -
lot e t Constant prieraient leurs collè
gues de s e réunir e n session extraor
dinaire a u cours du mois de Janvier e.i 
vue de statuer définitivement. Toutefois 
une allocation provisoire d'attente sers 
proposée a u vote d e s assemblées e n 
séance de nuit . i 

Le budget de la Seine 

dépatte 4 milliards 

Le Conseil général a t enu séance pour 
l e vote du budget du département pour 
1038. qui s'établit de la manière su i 
vante : Recet tes : 4.357.541 052 francs. 
Dépenses : 4^48.040.800 francs. Avec une 
réserve de 0.491373 francs pour impré
vus. L'ensemble du budget a été adopté 
par 85 voix contre 38.. Puis la séance 
a é té suspendue pour p e r m e t t r e ' u n e 
nouvel le réunion du Conseil municipal . 

Par .Intermédiaire de l'ambassadeur d'Allemagne 

UIAPON 
propose la paix à la CHINE 

moyennant six conditions 
dont l'acceptation équivaudrait 

à la mise en tutelle de l'ancien 
Céleste Empire 

LE MALAISE ALOUUEN 

«Je continuerai ia lutte», 
déclare Nahas-pacha, 
le ministre révoqué 

LE CALME RÈGNE 
Londres. 31 décembre. — La crise 

const i tut ionnel le n'a provoqué aucun 
trouble e t le ca lme régne t a n t a u Cair» 
et à Alexandrie que d a n s toute l'Egypte. 
Los » Chemises bleues», dissoutes par 
le décret d e Jeudi, o n t abandonné leurs 
c a m p s e t leur quart ier généra l que la 
police a occupés vendredi m a t i n . On 
croit que Mamtnoud Pacha , le nouveau 
premier ministre, n e M présentera p a s 
maintenant devant le Par lement . Ce 
dernier sera probablement suspendu 
pour u n mois «An de permettre un e x a 
m e n approfondi de l a s i tuat ion. 

« J e continuerai d e lutter pour c e t t e 
malheureuse nat ion , Jusqu'à ce que la 
volonté de Dieu soit faite , a déclaré 
Nahaa P a c h a e t je remercie le C M d e 
m'avoir rendu à la aanté pour m e per
mettre de commencer cet te lutte m a i n 
tenant et de la cont inuer Jusqu» m o n 
dernier Jour, r 

Le Ouafd publiera u n m a n i f e s t e f a i 
s a n t le point d e sa s i tuat ion e t d e m a n 
dant a u paye d e le soutenir d a n s l a lut te 
pour l a const i tut ion. 

Les conflits 
sociaux 

Six cent» mineur» da la jo»»e 

Semey, de» M Û M I eTAniche . 

te mettent en grève 
Quatre mineurs polonais ayant été mis 

* pied, jeudi après-midi, a la fo»>e Le-
mej . des mines d'Aniche. S Pecquencqurt. 
six cent* ouvriers de ce pulls [ sont 
mis en grève, sur un mot t'ordre reçu 
des organisations syndicales cégétlstas 

Des renforts de police ont été amenée 
ds Douai ; on na signale aucun Incident 

Q set à noter que )ea quatre Polonais 
ont reconnu avoir fauté, s t ainsi, motivé 
leur renvoi. 

Le» négociation» ta poursuivent 

è Rouen 

où 35 navire» tout immobilité» 

Rouan. Si décembre — Las négociations 
se sont poursuivies toute l s Journée entre 
les délégués des inscrita maritimes et les 
déléguée des armateur», an présence ds 
M. Waquet, administrateur en chef de la 
Maine. Dss enursssl-ms ont été faites de 
part et d'autre s n vus d s mettre u n ter
me S un conflit qui Immobilise 88 na-

Londxes. 31 décembre. — O n m a n d e 
de Csuvngnal à l 'agence Reuter : 

On apprend de source sûre que M. 
von Dtrksen. ambassadeur d'Allemagne 
à Tokio. a été chargé par le gouverne
m e n t Japonais de soumettre au gouver
n e m e n t chinois , par l' intermédiaire de 
M. Trautmann. ambassadeur d'Allema
g n e e n Chine, l e s s ix propositions d e 
paix su ivantes : 

1* Conclusion d'un accord s lno-Japo-
nala reconnaissant a u J a p o n l e droit de 
participer a u commerce nat ional de la 
Chine, à l a gest ion des douanes , de s 
transport*, etc . 

z* Adhésion d e la Chine a u pacte 
anttcommiir.tste : 

3° S ta t ionnement e n Ctune de garni 
sons Japonaises permanente^ ; 

4° Création d'une taon déxnlsitaiisée 
dons certaines régions spécifiées par le 
J s p o n ; 

6° Format ion d'un gouvernement In
dépendant e n Mongol ie Intérieure ; 

8° Pa iement pa" la Chine des d o m m a 
ges d e guerre. 

L'anarchie régné è Tting-Tao 

Chansjhai, 31 décssmbre. — Les t rou
pes chinoises o n t évacué T s i n g - T a o d e 
vant l 'avance Japonaise. L a police a d é 
serté. Le quartier Japonais est parcouru 
par dea bandes pillardes. 

De» tous-marin» soviétiques 

dan» le Yang-Tsé... 
Londres. 31 décembre. — U n e flotte 

de sous-mfcjins légers, de fabrication 
soviétique, aurait fait son apparit ion sur 
le Yang-Ts* . * l'ouest de Nanklng . c a 
pitale de l a province d u Ngan-Hoe l . 
Douze chars de combat amphibies s e 
ra ient auss i arrivés' e n Chine . 

...et de» avion» japonai» 
dan* le ciel de la capitale 

du llonan 
L'aviation nava le Japonaise a survolé 

Loyang, capitale de la province d u Ko-
nan , a ins i que plusieurs villes s i tuées le 
long d u c h e m i n d e fer T i e n - T s i n - P o u -
Icéou, bombardant les aérodromes e t 
d'autres é tabl i ssements militaires. 

LE TUEUR ACCUSE... 
Colette Tricot et son mari 

d'être des menteurs et précise 
que Million tua Roger Leblond 

• 

Versailles. 31 décembre. — M. Berry, s e s vacances, v ic t ime d'un acc ident d'au-

IL Albert Sarrant reçoit 
mie délégitioB (féfas indigènes 

M Albert Sarraut. ministre d'Etat pour 
l'Afrique du Mord, a reçu samedi matin 
une délégation des élu» Indigènes démis
sionnaires du département de Constant.-
ne qui lui a été présentée par la doc
teur Ben-DJelloul. / 

Cette délégation gênait exposer suS mi
nistre les raisons d'ordre politique et 
d'ordre adminUtratif qui avalent amené 
dea «lus indigènes, au nombre de plus de 
trois mille a considérer comme désormais 
Inutile un mandat à leurs veux trop sou
vent méconnu. 

lia avalent tenu cependant à faire ce 
voyage à Paria et à s'adresser au gouver
nement lui-même, pour fsire cette dé
marche avec solennité et pour mettre en 
garde le gouvernement contre les consé
quences graves de nouvelles décepMona 
qui pourraient livrer l'Algérie Indigène 
aux entreprises des extrémistes 

M. Barraut^a déclaré qu'il ne pouvait 
que ae réjouir de constater que l'action 
du gouvernement avait aidé de» Français 
k dlaa'per les malentendus qui lea sépa
raient, la loi et la raison étant d'accord 
pour que ne soit pas discutée aux Mu
sulman» d'Algérie la qualité de Français 
avec les droits qui en découlent comme 
contre-partu dea charges qu. leur Incom
bent. 

Il a en terminant, renouvelé S la déléca. 
tlon l'assurance de ls bonne volonté totale 
du gouvernement pour l'accomplissement 
d'une oeuvre de progréa, de Justice et 
d'humanité capable d'assurer lea destina 
heureux de l'Algérie dans la collabora
tion loyale et confiante de tous les élé
ments de sa population. 

Le triple crime 
d'un chef de chantier. 

à Rouen, qui tue sa iemme. 
sa belle-sœur et sa nièce 

U n Ita l ien natural isé Français, G i u -
sepoe Bregato. trente-s ix ans , chef de 
chantier , rentrait chez lui le soir à 
Pet i t -Couronne, quand il eu t u n e dis 
cussion avec sa femme, Agée de c in 
quante-deux ans , qu'il avait épousée en 
secondes noces, e n 1934. 

A l i n s u de son mari, M m e Bregato 
avait introduit u n e Instance e n divorce 
e t l e chef d e - c h a n t i e r avait reçu une 
citat ion à comparaître le 4 Janvier. 

8 a f e m m e l 'ayant empêché d'entrar 
OTIV une chambre. Bregato al la chercher 
» t i revolver e t la manivel le de son 
. .ito. Comme sa n i è c e / M l l e Louise M& 

sier. trente ans. lui barrait l'entrée de 
l a porte. 11 la t u a d'une balle de revolver. 

M m e Bregato e t sa soeur E m e s t i n e 
Messier. é tant intervenues, Bregato les 
blessa morte l lement avec la manive l le 
de s o n auto . B prit ensui te son fils 
Gérard, neuf ans , n é d'un premier lit. 
e t r e m m e n a e n auto chez M. Quesnel. 
comptable, à qui 11 le confia, e n lui 
la issant 4.000 francs. 

Bregato s'est const i tué prisonnier au 
commissariat de police. 

A u commissaire qui l'a l onguement 
interrogé. Bregato a déclaré qu'il é ta i t 
excédé parce que sa f e m m e le bafouait 
et l 'avait dépossédé de s e s biens. 

DERNIÈRE 
HEURE 

LES SOVI 
première I H . W » 

Moscou. 31 décembre. — L a **%«*»• 
militaire soviét ique dépende'! , JssW'-C1» 
du commissaire du imrr^* a a» 4té4axu6C. 

Le nouveau commissariat de l a sassrvst 
militaire créé hier, tèmoigi ie d e l l â i v i -
rét que lui porte le sx>uveoie*»axut * • 
1TJJIJ3B. 

Les experts étrangers atsUment #afté-
ralement que 1TJJ1B.B. possède ptus éa 
sojrs-marins que n'importe que&e autre 
nation. 

L'INCIDENT DU Y»4NG-Tl£ 
EST CLOS... 

Le gonvernemeal Uilsstxlisjssf esanase 
suffisantes les excuses j s 

Londres. 31 décembre. — 
adressée samedi par le gouve 
britannique au gouvernement 
au sujet des incidents d u Yang-T&é. « t* 
Interprétée dans les mil ieux d ip lomat i 
que., angla is c o m m e m e t t a n t pist iqu» 
m e n t le point final a c e s évéaetnexiie. 
Ce.3 ne signifie pas qu'ils a i e n t é t é o u 
bliés et que l'opinion anglaise éprouve 
une confiance s a n s réserve d a n s l é s a s 
surances données par Tokio. 

Ma-s. e n présence des excuses Japo
naises, des promesses de réparations e t 
des i.arar.t.eo offertes par le gouverne
ment nippon, é i a n t donné, d autre part . 
l 'attitude du gouvernement américa in à 
la suite d'incidents plus graves encore, le 
gouvernement anglais n'a pas vu la n é 
cessité de formuler de nouvel les e x i 
gences. La plus grande vigi lance n'en 
continuera pas moins d'être exercée à 
Londres et toute nouvel le at taque d o n t 
les sujets ou les biens britanniques p o u r 
raient être vict imes, prendrait na ture l 
lement une gravité toute particulière 
après les protestations répétées de b o n n e 
foi fa i tes par l e gouvernement de Tokio . 

La question de la majoration 
des loyers et le Sénat 

Paris. SI décembre. — La Commission 
de législation civile du Sénat a examiné 
le texte de la proposition aur les loyers. 
renvoyé par l s Chambra. Elle s décidé 
d'abaisser à 300 % la majoration initia
le, de fixer A 10 % par an les paliers 
d'augmentation Jusqu'en 1043, et, enfin. 

repris l'article 1er (prorogation éten
due à tous les locataires installés. 

Les baux commerciaux 
La Commission de législation adopté 

un article unique ainsi libellé : « A t i 
tre exceptionnel, U aéra aurais Jusqu'au 

atrrll 1938. à l'expulsion de tout loca
taire commerçant qui remplit les obliga
tions de son bail, à moins que te pro
priétaire n'ait consenti une nouvel e lo
cation par acte ayant acquis date cer
taine, antérieurement à la promulgation 

la présents loi ». 

juge d'Instruction à Versailles, devai t 
demander à Weldmann des précisions 
sur la correspondance rédigée e n a n 
glais . Mais l'ex rt a y a n t c o m m i s cer 
taines ascur l'interrogatoire sur c e 
sujet a é t é u m é . 

M. Bear a i t Weldmann au courant 
d e s révélat ions apportées c e s Jours-ci 
par M. Henri Tricot, mari de Colette. 

— Colette Tricot , d i t l e Juge, a pré 
t endu d e v a n t s o n mari que. furieux d'ap
prendre qu'elle savai t que vous aviez 
enfoui le corps d é J e a n de Koven d a n s 
le Jardkn de L » CeUeBearat-Cloud. TOUS 
lui avez tiré un coup de revolver d a n s 
la Jambe droite. 

— C'est arcnlxaux, répliqua Weld
m a n n . J e n'ai Jamais tiré un coup de 
feu sur Colette. U n Jour, k s o n retour 
d'un voyage à Malo- lea-Baine — c'était, 
Je crois, le 30 Juillet — Je remarquai, an 
effet, que Colet te bottait quelque peu. 
Comme Je lui e n faisais l a remarque. 
el le m e dit qu'elle Avait é té . a u cours de 

tomobile. Mais , ajouta Weldmann. U ne 
faut prêter aucune fol aux déclarations 
de Colet te T n c o t e t à ce l les de s o n ami. 
car il n'y a pas de plus menteurs que 
ces deux- là . 

Weldmann déclara que, l e 30 Juillet, 
lorsque Roger Mill ion revint à l a vil la 
de La Vouizie. 11 lui annonça qu'il ava i t 
fait disparaître J e a n d e Koven. T u n'au
rais p a s d û m'éloigner ce Jour-la. répon
d i t Mill ion à Weldmann, c a r J'aurais p u 
peut-être t'aider. ) 

Ainsi donc, Roger Million, qui prétend 
avoir tout Ignoré d u meurtre de Jean 
de Koven, éta i t parfai tement au c o u 
rant depuis le 30 Juillet. 

A la fin de son interrogatoire. Weld
m a n n t int de nouveau k préciser que 
c'était bien Million qui avait tué Roger 
Leblond. et 11 a jouta que Colette Tricot 
é ta i t survenue * l'instant m ê m e eu les 
deux h o m m e s plaçaient le cadavre de 
Leblond d s n s aa voiture. 

L» I " Janvier 1938. 
la Société nati.aaU 

dos ••oming dt ftr a ramplacé 
Its grandas taainarnlt* 

La Société nat iona le de s chemine de 
1er. qui succède aux grandes compa
gnies, entre e n fonct ions a u j o u r d ï n: 
1 " Janvier 1888. C'est u n e d a t e qui aura 
sa place marquée d a n s l'histoire dé) n o s 
chemins de fer. n y a c e n t uitaauras a n s 

première 
d i c h e m i n 

Sc i ence à la sVctre ». qui 
vie*, le 1" octobre 1838. antre s W n s -
Btlenne et Andrézleux. l a n s a i s i s s ilsnxa 
ferroviaire U n grand n e » o r s da c o m 
pagnie- lui suooè lèrent qui. après s voir 
fusionne entre elles, finirent par cons 
tituer les grands réseaux d a a j e s j r d h u l 
dont l'existence a é t é 

compagnies dont el les s on t fiares : swanl 
d u plte» grand suaubis de gavlses p a n n l 

L'ixttnsion da 9a *aaprtssitn 
du prélèvtatnt da 10 % 

tar Its etaptns 
| Aux termes d'un décret publié au Jour

nal officiel, les dispositions du Décret du 
8 septembre 1937 aeront applicables à 
compter du 1 " Janvier 1938. I U X titres 
soumis au prélèvement de 10 % é m i s 
par l'administration des Postes . T é l é 
graphes e t Télspbonas , p a r sa Caisse 
autonome d'amortissement, p a r l a Pe la i s 
nat ionale de crédit eajricole et p a r l e s 

— M. Verdler. Juge d'Instruction charg: 
de l'enquête aur le drame d- la pen'che 

i alouette ». a remis en liberté p.ovl-
aolre »€"• Violette Morts» lu i tua de Ceux 
coup» da revolver le mécanicien Joseph 
Ls C*m. 
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M. Eden prend des vacances 
et M. Chamberlain la remplacera 

pendant ee temps 
au Foreign Office 

Certains organes anglais prétendant 
que cet intérim est o n à U gravi té 

de la situation 
Londres. 31 décembre. — 14. atden q u i 

doit se rendre l s semaine prochaine e n 
France, sur la Côte d'Azur, croit-on, 
pour prendre une dizaine de jours de re
pos a v a n t . d'aller à Oenéve. sera rem
placé par M. Nevllle Chamberlain dana 
lea fonctions de ministre des Affaires 
étrangères. 

Certains organes de presse sng l s l s In
terprétaient le fait que M. Chamberlain 
prendra la direction d u Fbrelgn Office 
comme un signe < de la gravité » dé la 
situation Internationale. 

Par contre, lea milieux diplomatiques 
anglais rappellent que cette procédure 
fut fréquemment suivie notamment d u 
temps de M. Macdonald et que l'Intérim 
n'a aucune signification semblable, t -

Les expérimentateurs 
de l'aérodrome d'Evère 

doivent sertir de leur cellule 
pneumatique 

Bruxelles, 31 décembre. — Le* docteurs 
Stljns et Abrahams, qui s'étalent enfer
més dana un caisson pneumatique a l'aé
rodrome militaire d'Evère. ainsi que noua 
l'annoncions hier, ne pourront pas y d e 
meurer "huit Jours, comme Us en avalent 
l'intention. 

Lea deux savants ont brusquement 
perdu l'appétit, et le manque d'alimen
tation n'a pas été sans Influencer leur 
état général. 

La fin de l'expérience a été fixée à v e n 
dredi soir, non que les expérimentsteure 
soient à bout de forces, mais parce q u e 
de nombreux médecins ont exprimé le dé
sir d'être présents lorsque les docteurs 
sortiront de leur cellule. 

d i te 1 chemins d e t e r d a m a t . 

», arrivé 
vssxéTedl SIM as midi, apportait peur u 
Banque d» Pianos. U Sari* d or. d'une 
valeur rt» 1M millions da f rares 

— A Alger une mère et sa fille ont été 
arrêté, pour avoir expédié de» lettre» sno-
nrmj». avse menace» de cnauiac» et d'vn-
lévemeut d'entants 

les plus rapides t t celui d e s p lus bas 
prix pour toutes niasses, compte t e n u 

•Mettes. — Aux ports de l'Atlantique 
30001 aux porta du Golfe. 21.000; aux porta 
du Pacifique, nullea. 

Exportations. — Pour la Orandè-Bretagne. 
13.000; rranc» et Continent. 3.000; Japon 
et China, nulle» 

Revu» d» marché de New-York 
New-York. 31 décembre. — La tendance a 

été lourde à Wall Street, lea liquidations 
de On d'année pour éviter lea impôt», appa
raissant da nouveau en grand nombre. Les 
acheteurs étalent prudente et aè montraient 
disposes S attendre. 

Bien que les nouvelles dénonciations a 
l'ad-eaae de la e haute finance » aient 
constitué un léger facteur ds perturbation, 
on trouvait un certain réconfort dana lea 
Indications données par M Rooseveit, 
taïaant prévoir qu'une petite minorité seu
lement du monde daa affairée, a été l'objet 
des attaquée dea fonctionnaires de l'admi
nistration. 

Les transactions ont porté aur 780.00*1 va
leurs. L'ouverture fut faible. Lea ventes 
comptant pour éviter lea Impôts constituè
rent une influence Importante «11 las pre
mières transactions. Mais, après avoir nèchl 
Jusqu'à 3 pointa, lias aciéries, valeurs 
d'aéronautique, et produits chimiques ré
cemment fortes, étant les premlèras a cé
der), lea prix rageenéren? partiellement 1-s 
pertea de la matinée. * 

Les acheteurs m montraient timorés et les 
affaires devinrent excessivement lentes, lea 
miniers» be.iaaant de fractlona à un dollar 
et las proaulta chimiques perdant Jusque 
t points avant midi. Las aéronautlques ae 
montrèrent toutefois issaitautas. Curtias-
Wright haussant ds fractions, a la suite 
e s la iséaptlon é* commandas n'avions pour 
la manne. 

Las aciéries subirent une certaine pres
sion et sas automobile- étalent faibles sous 
l'effet de» prévision., Je réduction de i» 
production non- >- •* '>:n" Les ferroviaires 
turent égal - n' M - «ressasse* l i n -
fJuence *• '• ••"•' n -vceptlonneiis 
pour cette * • • . - * — etattitl-
quea dea ru 

Certaine* Se • a énu'i» ou 
compensée. • s mauué l s 
hauss» de quelque» variai*, ir marché d é 
vora fsibls, sur des partes allant jusqu'à 

L'explosion primatarée 
d'une mine fait des victimes 

aux charbonnages 
de Mariement-Baseenp 

Une mine a fait explosion prématuré
ment au siège n* 5 des charbonnages de 
ssariemont-Bascoup, tuant un bouveleur 
et un blessant un autre, très grièvement. 

Un peintre hongrois renommé 
tue à coups de revelver 

sa femme, sa fille, sa petite-fille 
et se suicide 

Budapest . 31 décembre. — M. D é s i r é 
Czigany. un des peintres hongrois l e s 
plus connus , a tué è coups de revolver 
sa f emme, sa fille e t sa petite-f i l le pu i s 
s'est t iré u n e balle d a n s la tê te . C'est 
la misère qui semble avoir été la c a u s e 
profonde de c e draine. M. Csvgari j . q u l 

était âgé de 54 ans , a v a i t travai l lé a v a n t 
et après la guerre à Paris . 

Dernières nouvelles sportives 

Tarons 
le tournoi international de Noël 

Résultat*. 
Double messieurs (quarta oe nhalei — 

J. Lsaueur-A. Martin Legoav battent J 
» • ' M J PélUisa. par s t é N V S - l T * 

Beogner cattetvt 
Horner, par ».«. «j-j, a * _ 

* Banneers (C 

_ . " — - «,™*-, uaticni vn . Bouewoa-x» 
fèret (France), par 3-é. 6-1 tZtZ^m 
Bolain-T. Petra battant J. Lea^»ruisa. atar-
tln Lageav. par j^g, g-1. e - i 7 ^ ^ ^ ^ ^ 

nvaele éaânes (demi-final.*) — as»»* st 
Curde! M - ' c n»*.,,— * _ 2 -T_- ~ 
Halff-sfu. 
Miss V. Scott-Mies 
Bretezoe) battant 1 
P. Landry i France), par ê-4 4-1 

Dorbl. mixte (huitième ds orale) . - - fffas 
5 ^ ' b J " - A - *«àrtin l*gaav battent a t « 
A . - M eimon»R. catteau. pjr 4-4 4 i v-é 
- M'" J Homer-P Oeeihard (Fr-sMc ) 
battent àf- M Fomll-K suhiwéar (.ta»Me) 
par »-« 7-5. S-2 twwxawi 

Quart de Anale Miss V Scott -c -M 
Jones (Or-Bret.) battent M-» B. CUM.M 
Lesuenr errance), par 3-é. <-j. a-4 —. Mies 

u^¥Z,T?£22?m12.'-ar-*ti *«»*£» 
M » « Verta-at, Dm iir (Fran-wi. as» a-a. a s . 
- M " ; s . Bardl«-A. t a S u T i a ^ U â t î n i 
« * • Ltbsjel l ly-O. QitMsmWtr Pg*X fjVw-L a. st. 
M— c B o e t w C n avouas-.». " ^ f l L T 
ten» MM— J Rorner-F "—-*•—- - ^ ^ 
stvsglsiua), par s-a. i \ j g ^ 7 ° * " — ' 

r8f4W.r« 4 rUTRAriGKK 
l e a é i s s . — Sur Farta. 147JS; 1 sttr sàru-

xellea. f».4Ss; sac h o - banque. 0 S/g. ,_-*» 
» cour» terme, é 1/1. ' •""J 

New-Tare. — Sur Farts. SIS l /et sur lim 
drea cab transf . 4sVra: s u r ^ 
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